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XIII9 CO}IGRE"SDES ASSOCIAT]ONS

DE L'SST

SPETEOLOGISÏ]ES

Le XI1I9 Congrès des Associations Spéléo-Logiques de ltEst stest

déroulé les 24 - 25 et 26 naL à la Faculté des Sciences de Dijon sous la présid.ence

de M. MORIS Inspecteur Général de lrAdministration, Préfet de la Côte d.'Qr et en

présence de nombrelæes personalités paruni lesquelles on notait : M. RAUJ( Inspec-

teur Principal de la Jeunesse et des Sports, le Colonel EOURLIffi représentant le

Général de I'IARICOURÎ, 1e Colonel LAURET representant Ie Colonel FRIEDTING

Directeur régional du Génie, M. LAtI{BinT Chargé de M'ission à Ia Protection Civile,

Ie Colonel PRAI representant ùe Député-Maire de Dijon, M. de LAVAUR President d.e

Ia Société SpéIéologiquo de France...

De nombreuses sonmités scientifiques ont participé au Congrès :

M. Ie Professew FAGE Membre d.e L'Institut, M. Ie Professeur GEZE d.e lrlnstitut

itlational Agronomique, M. le Dr AEtl,EN Conservateur au Mrrséun d.e Genève, M.EtCHE-

COPAR Dlrecteur au ltuséum National ... les Professeurs DENIS, CIRY, I{USSON,

I{ARTïN, TINTA$I, JOLY de ltuniversité de Dijon , M. PELLETRET présideni du

Syndicat dr Initiative"

Deux délégations suisses étaient présentent : Neuchatel et Genève"

Les Présj.dents et Les membres des associations des d.épartements

suivants: Ivloselle' l ieurthe et l{ose}le, Haute Marne, Haute Saône, Doubs, Jura,

Saône et Loire, Rhône, Meuse, Seine, Côte dt0r.

I,a séance inaugurale.

Après avoir renercié 1es persoru:alités présentes et les nombreuses

délégations, M. de IORIOL souligna le rôle de la spéléologie qui apporte nraintenant

une inportante contribution à Ia recherche scientifique : !r Nous nren sommes plus

aur recourds spoctaculaires, désormais les groupes spétéologiques eff,ectuent des

rechershes passionnantes sur ltétude d.es roches, les réseaux hydrologiques, les

radiations, les condltions de vie, la faune et l-a flore cavernicole tt. Cette inpor-

tante contribution scj-entifique est suivie evec un grand intérêt par Ie Conseil,

de la Recherche Scientifique.
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M. Le Professeur FAGE, après avoir ouvert le cpngrès, prononça une

allocution qui passionna lrauditoire. Ltémiuent savant rappela tout drabord quel-

ques souvenj.rs cle ses recherches biospéléologiques en compagnie d.e R.4CQWITZA et

du Dr. Jzu'iNEL et, srinspirant des découvertes des granoes erpéd,itions océanogra-
phiques actuelles : Al-batros (soba*), Galat.i:ea (Danemark), vitjaz (u.n.s.s;),

Bathyscaphe (france) r fit un parallèle entre La manière dont vivent les anj-nar.x

cavernj.coLes et les ha,bitants tles grandea profondeurs marines. Crest une camparai-

son quri srimpose, un certain norrbre cle con<litions cle milieu étant similalres :

obscurite, calme, basses tenpératures toujours canstantes. M" le professeur FAGE

ternaina son exposé en soulignant rr que le champ de recherches spéléologirlues est

encore plus vaste quton ne 1e soupçonnait et peut donner cles moissons inattendues rr.

M. RAUI, au noril du Préfet, après avoir félicité les congressistes,
souligne la contribution que Ie sport peut apporter à Ia science et souhaite qurun
eentre de plor:gée puisse ôtre dréé à Dijon pour Itentrainement avec scaphandre.

Après cette séance dtouverture, Ies invités furent conviés par le

Professeur CIRT, à visiter Ia Faculte d.es Sciences dont les nouve]les instal.lations

firent ltadniration des congressistes; ceux-ci se dirigèrent ensuite vers la salle

réservée à 1'exposition spéIéologique : natérieL d.rexploration, appareils scienti-

fiquesr photographies, découvertes archéologiques, livres rares etc...

T,es Séances de travail débutèrent par une comnunication de M. EICHF-
QOPAR, Directeur du C.R.M.i{.O., sur 1'organanisation des Centres de baguages et
plus particulièreinent sur les réalisations des bagueurs dépendants du Centre de

Dijon. En raison de friûportance d.e La coorci.ination d.es travaux de baguage,

M. BICHEOPAR insista sur la nécessité d'r.ine d.isclpline très stricte. en particu-

licr les spéléologues noil spécialer':rent charges d.rune nission par 1e Centre,

doivent srabsteni"r oe toute activité d.tord,re chiroptérologique, tout au plus

pourront-il-s se rendre utiles en proposant leurs services ou en signalant au

Centre }es grosses coLonies de chauves-souris qutils peuvent r(:ncontrer lors de

Leurs explorations"

La parole fut ens,rite donnée à iti. l'Abbé JOLT, Directeur ri.es Antiqui-

tés préhistoriques pour la Cj-rconscription de Dijon, qui, dans une renarquable

conférence' exposa 1a législation d.es fouilles. It i.nsista sur le soin extrène
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à apporter dans la technique des f'ouilles en laissant en place le matériel d.écou-

vert et en procédant par couches successives. Une série de diapositives 1l1ustra

magistralement cette manière dropérer.

Ce fui ensuite la reception des congressistes par le Chanoine KIR,

Député - Maire de Dijon, dans Les Cuisines Ducales de l'Hôtel de Ville; iI souhaita

La bienvenue aux congress$stes et félisita les spéIéologues de feur d.ynam:isme"

I:e soir, dans le grand aphithéatre de la Faculté, eut lieu la projec-

tion du film réa1isé par H. TAZIEIF dans la grotte d.e Chauveroche. Ce film présenté

par M. NUFFIA. d.u groupe spéléologique d.e Gray, souleva I'onthousiasne d.es spectateurs

Cette réalisation constituo un record., représentant la plus grand.e navigation souter-

raine avec 6,200 Km de longuerir, 94 her:res d'eff'ort darrs r,in d.écor grandiose et

féérique, nagnifiquemement recréé par quelques deux cent splendid.es photographies

en couleur.

Vinrent ensuite les photographies primées au concours d.e La couleur

présentées par lvl. ctAUlEt et ses chasseurs drircages spéléologiques"

Dinanche matin

Les séances de travail se poursuivent par une communication d.e

M. oe LAVAUR' Président de La Société Spéléologiq,.e tte France, sur la technique

des plongees souterraines, insistant particulièrement sur les mesures d,e sécurité,

Ies mod.es d.téclairage e{ d.e transmission et enfin sur la protection contre le froid.

11 précisa en outre que de bonnes conditions physiques et morales sont indispensa-

bles au plongeur.

Le Professeur GEZE, de I'Institut lùational Agronomique, lui succèd.e

et expose les problèmes qui se posent aux spéléologues sur fe mode de creussment

de certaines cavités et sur lew; norphologie.

Citant les travaux d.e VOLGIB. et d.e GRUND, les observations de TR01{38,

il énonce Les nouvelles hypothéses sur 1es phénomènes d.e creusenent : rôle de

lrinfiltratlon et de la condensation - travall de ltérosion - importance d.e la

corrosion suiva:rt ltitTportance de }raggressivité d.es eau:r ( présence drgcld.e.

carbonique et <ltacid.e hunique ) - mise en charge,ies eaux profondes (travarix de

WIJIC et de DAVIS) - fonte lente des neiges en des endroi-ts précis et effet des

eaux d.'origine glaciaire ( travaux de C0RBEL ). R, creusement succède Le combLernent
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causé soit par éboulement soit par dépôt ct'argile ou dralluvions. It'ï, CEZE attire

I'attention sur f'élaboration des concrétions et cite l-es travaux de ltl le PO3EGUIN.

It" V. AELLEN, Conserrrateur au ilIuseum cle Genève, présente ensuite iine

série de remarquables d.iapositives en coufeur repréeentant Ja quasi totalité d.es

espèces de nos regions. Un cornnentaire d'une grande elarté aceonpagne la projeetiont

d.étaitlaiit les particularites ernatoniques et norphologiques ue chaque espàce ' aixsi

que les moyens d.téviter ]es confusicni: entre eqpèces voisines.

Iæ Sanquet à Bèze

Les congressistes, transportés par car spéeial, se retrouvent à Bèze'oirun

banquet particulièrenent apprécié'leur est servj. au Eestauraât du Pont et oùi dans

une ambiance syrnpathique se conf'jrnèrent les liens anicauJc qui unissent les spéléoIogues.

Ia visite de ]a grotte de Bèze, malheureusement re'luite par suite de la

nontée des eau:c, donna à ivl. îUtl'IAfm, Chef <rc'lravaux au leboratoire de Géologiet

l'oecasiorl de retracer Lthistorique cie la d.ecouverte de ]a riviàre souterraine êtea',

eûquisser,lrétrrd.e géologique etrclu point de vue hydrologiquerd.e formuler des ÏSqpothèses

sur Italinentation de cette imporûante source.

A ]8 heures, de retour à la Faculté, M. BILIJUART exposa les problènes

que pose la publication en spéléologie"

A 21 heures, I{.. }e Frofesseur IITJSS0N,donne quelques précisions sur

ltinportance des eaux soutgrraines en biospéteologie; 11 aceompagne ce préanbule de

remarqr.ubles dlapositives montrant des Cmstacés cavernicoles dans leur nilieu.

frrsuite le filna réal-lsé par I'orateur nous montre d.ans sa prenière partle Ie dévelop-

pernent complet de Caecospbaerona burgundun et dtÀselfus cavaticus. Iê seconde partie

nous fait conr,aitre Niphargusl ses mues et son caractère fouisseur,dans ltargi1e.

Ia présentation et Ia composition particulièrement soignées de ce filn en font un

document scientifique <ie premier ordre.

M. Cotil'l de Saint 0l-aud.e présente une séi'ie .re photos et de schémas

sur les gravures moyenâgeuses trouvées dus une grotte prês de St Claude" Ces dessj-ns,

oir les signes astronomiques revi-ennent fréquemment, sont lroeuvre de sorciers et sem-

blent en rapport avec la Cabale" Ivi. COLIIV présente en outre le catalogue quril a

réalisé sur les cavités de ltAin et d.u Jura. Une série d.e diapositives particulièrement

réussies sr:r le grotte des Foules termine cet exposé.
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M. P. CONSTAIIT, de l-a Section de 3i.ologie du Spéléo-C1ub cle Dijon'

présente au non de son association u:re série cle phctos en couleurs, sélection d.es

réaiisa.tions du Club de ]956 à 1958. Le conmentaire, enrégistré sur bande nagnétique,

avec fond sonore, d.écrit Le?rRève ou spéléologuettart cours d.uquel, après une fantas-

magorie d'images colorees ( lumières de fête foraine) re narrateur visite une grotte

inaginaire, voguant sur'.l:re rivière sov.uerï.*ine (gèze) il se retrouve au milieu

dressaims gigantesclu.es de ciia'*ves-souris (coionies de lilnioptères de la région léConinte)

Lundi matin

M. BIISS0Iù (mns le Saunier) exposu sa campagne de fouiiles à la grotte de

la Balme dtEpy. Ce travaiL soigne, colrportr-art une étude stratigraphiquer nùus uontre les

ditf'éren'i;es coucttes et Le::, objets qui en friæent retirés (civilisationsde Halstatt, la Tène

M. DESCAVES (Robert-Espagne) presente une sérle de photos variées.

M. POILLEÎ (Uontlétia.ra) fui succède avec des Ciapositi-ves de très borme

factr.ire sur le sqmf réa1isé par son groupe au d,ésert du Platée (Ute Savoie).

M. HUSS0I\ï présente uae commwrication d.e M. R.GII\ET (tyon) qui nra pas

pu assister au Congrès. Cet exposé a pour objet les clurées de développement conparés

des Crustacés cavernicol-es et des C::usiaces épigés. 11 insiste en outre sur lrimportance

des bactéries vivant cians lrargile pout'la nourriture des Crustacés cavernicoles.

- !L .Ie Professeur DEIIIS bijon) donne alors rin certain rionbre de coaseils

sur fa teclrnique en usage pclur la récolte des cavernicoles.

M. AlillOIrrlU (wieuse) présente une communication particulièrement intéressaiite

sur des fouilles effeetuées dans les teri"asses de ta rcgion dtEpinal et qui ont fourni

de ltoutillage lloustérien et Acheulléen.

M. MUNIER. (Vesout),  Présicient r le 1IA.S.E.,  fai t  le bi lan de l 'annee

précedente et, réélu dans ses fonctions par I'assemblée présente, dernande que l{" de

IORI0Ï, soit désigné conne Secrétaire Général de IIA.S.E. r Ç€ qui est accueilli

favorablernent.

M. le Professeur CIRY reniercie les congressistes, félicite les auteurs

d"e la harite tenue de feurs corunrnications et soulignt: Le caractère scientifique qui

a dominé Ie Congrès.

Lundi, au début de ]taprès-mic1i, le gs3 smmère l-es congressistes à

Nuits Saint Georges otr, dans -!ine cave renomnée, sous fe signe d.e la Eou.rgogue vineuse

les venes srentrechoquent pour un au-revoir et non pour un adieu.
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Rarenent depuis la fond..rtion d.ettSous Le Planghertr nous ntavons eu

sous les yeux un ouvf,age aussj. captivant que'tltAVEn?URE SOUTffiRÀINE|Ide Jacques

BAURES.
ï1 serait vain asswénen',. Ce le réswer ici et nous nous Oontente-

rons de dorurer un aperçu des sujets traités: les grottes de LombrJ-ves, Nlaux,

cles Elnpreintes, oe }rErrnite, d.e Bouadello; ltétude du monde souterrair, sa fawe

et sa flore; Ia préhistoire. A Ltavenir des cavltés succède une émrmération des

principales cavernes du monde et d.e France, une bibliographie soruraire et un ta-

bleau synoptiquo des ternps préhistoriques qui constituent une nine d.e renseigne-

ments précieux.

Les descriptions de ses visites souterraj.nes sont enpreintes drune

poésie qui charme Ie lùcteur, le font partiglper à lrexploration et lui font res-

sentir les émoticns de la d.écouverte.

Nous nrétions pas accoutumés, "'iusqutalors, à rm style aussi évoca-

teur et coloré, rrraie peinture des sites souterrains dont les descriptions sont

passionnantes et dénuées de toute énumération fastidieuse.

Si quelques sujets ne sont qureffleurés,- et creut été difficiLe

de faire autrement en w] seul volune - il nren reste pas noins que ge liwe est

conplet et d.oit susciter des vocations enthousiastes. Sour tous les jeunes, iI

représente ttltAppel des Prôfond.eurstrr

-O-O-O-O-o-O-O-O-O-O-

$J]luL.c.t_- )u- ctujl,

$h'".Igd. -louc evon$ le plaiai:r drenuoncor Ie nalcs*rce ùc Do:rlnigue

G*Ij.ti:i0Cïï:J et nou:. pr'.lsentons ici à serj pârentË, fidèles :le;rbres d.u club, noe

plus vives fél icitat ioss,

S*jill!.. io:ttes nouvelles d.e nos a"eis i0itri0l, ii.LîII"Ii' 3JûIIrIrûT J, eb

ÛCUILLO'I G, ?IG-.,118, en,rl :érie et ai l leurs,qui oe portent tous bien. i ' iot ls

so.-u.:esr par oontre, se:la nouvelle.c de notra cer:arede S;tL.,l[''f] oul senble

nous oubliet.
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EXCUn.S4oII DE PF..EHISTOIRE .

Sous Ia conduj.te d.e l , lonsieur ItAbbé JOLY, Directeur d.es
Ant iqu i tés préhis tor iques pour  la  c i rconser ip t ion d.e Di jon,  eut  l ieu 1e 15
juinr par un temps rnagnif ique, une excursion aux plus remarquables sites
archéologiques de Ia région du sud du Châti l lonnais.

Part is à B heure d.e Dijon en d.irection d.e Minot, nous passons
tout d-rabord devant le Châtelet d.e i,iessigny, un des plus beaux carrlps d.e la
région, puis 1e d.irecteur d.e l t excursion nous fait remarquer ouelques tunu-
lus sur la gauche d.e la route avant d.rarriver à Saussy.

De Minot nous rend.ons visite au beau disposit i f  d.es tunulus
d.e la ferne d.e Bange, d.ont 1es fouilles, conduites par C0R0T, ont d.onné d.e
renarqr:.ablee objets datant de HaLstatt et d.e la lène.

/+ Beneuvre, nous nou.s arrètons devant lrend.roit où la Com-
roission d.es Antiquités f i t  effectuer des fouil les en 18J2. - ELles ont porté
sul d.eux rectangles de 2!m x 1fm fornant deux cha,nbres ornées drun end.uit
pefut rouge et jaune. De pLus, on découvrit une cave dont ltend.uit nrural
r: ioir était encad.ré dtun f i let vert. 11 stagj-ssait eertainenent dtune vi l la

importante. Enfin, Ia présence d.e scories, culots et natérieI provenant

clu travàil  du fer pernit de conclure à l texistence, en ce l ieu p1ac6 à

l l intersection de deux voies romaines, drun centre rnétal lurgique conséquent.

Nous nous rendons ensuite au châtelet de Recey (cttne d.e chatel)
d.ont Le mur cerne conplètenent le sonmet de la col l ine.

0n remarque nettement 1a formation de chaux due aux incend.ies
d.u coffrage et des pieux qui garnissaj.ent l tenceinte. A noter égalenent

lfentrée en chicane parfaitennent visible.

Revenus à Recey, nous d.éjeunons agréablement à Irombre le

long d.rune cha:rnante promenad.e, interd.ite aux véhicules.

. Sans avoir le teurps d.e faire une sieste, nous rendons visi-

te aurr0heval gris'r d.ans le bois d.e Marchat Bas, entre Recey et Gurry.

Cette inposante pierre d.ressée est accompagnée d.e d.erur autres

pierres d.énonnées rt les poulainstr.

Ire mystère reste entier au sujet d.e ces pierres d.ont on ne
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connait que peu drexenrplaires en CEte dtOr; i l  paralt eepend.a.:rt ceftain
quri l  ne stagit pas Ià de nenhir au sens classique de ce termel âuellrr.  v€s-
t ige d.e la civi l isation mégalithi.suc ntétant connu jusclutà. ce jour d,ans 1e
Chati l lonnais.

Nous visitons ensuite lc. camp d.e Chateau Beau. Clest vrai-

uent }e camp typique de hauteur bien ciétaché entre d.eux vallons. Les for-
t i f ications ont u+;i l isé sur la plus grand.e part ie de son pourtour une

falaise fornéc d.o calcaires doicni i isés du Sathonlen inférieur, et 1-à où

les d.éfenses naturel les éiaient plus faibies el i .es ont été renforcées par

un nur énorme constitué o.e pierres d.e grande tal l le.
Utre borule coupe du cc rempart, montrant les part j-es inter-

nes calcinées ost bien vislble 1e long rlrun chernin d.e d.ébard.age.
Dans lr intérieur du canp ont été trou.rées quelques traces

droccupat ion avec poter ies et  s i1ex.

Peu après Essarois, un arrèt nous permit dtétucl ier le site
d'u val lon d.e la Cave où furent effectuées autrefois drimportantes fouil les
su.r lrenplacernent d f un temple g:allo-ronain.

Àu passagc, entre Aignay Ie Dus et Essarois, un coup dloeil
sur la ttPierre Fiche" r l fAignay.

Amet aueùi dans une caruière où i{onsieur Je professeur cnr
nous sxplique les phénonènes d.e c:.yoturbation.

Nous visitons pour terniner le nagnif ique Chatelet clrEtaules
qui reprdssnte Ie type parfait d.u ca,rnp en éperon. barré et sloppose ainsi

a,ux instal lat ions d.u Châti l lonnais.

Ce r.:anp est constitud par u:r éperon al longé l imité par des
parois abruptes et d.ont Ie péd.oncul-e rétréci comporte un barrage d.e plusieurs

roètres d,e haut précéd.é d.run fossé creusé d.ans le roc.

Rentrés à l i jon, nous nous quittons, heureux de cette belle
journée d.urant laquelle chacun cherchait à étancher une soif qui ntétait
pas seulement d.e connaissarrce.
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- BEZE

Son histoire - Son slte - Sa srotte

( suite )

II - Découvertq_:ie _la rivjère geq[e-rryrine

par Roland VEI,I"RD

La grotte de Bèze, d.énomnée, rrla Cretanne't (t:l)y est située aux

abords immediats de l-tagglomération et srouvre au pied drune falaise surplonbant la

bel1e résurgence de la rivière qui- a donné son non au village.

Pour sry rendre, il suffit dtemprunter ltancienne route d.e Sourbsraj.n

qui sranorce au voisinage de 1tégl1se, puiÉ de suivre sur 2O0n le chenin qui donine

1e bassin d.e la "douy"( l )"

0n ad.mir'era au passage la magnifique :'èsurgence citée par le géographe

ROBERT cotnme ]'une des griatre plus eo:osiderables existant en France (2;, quirdonÈanf

innédiatehent naissance à une rivière c1e pràs de 20m d.e large, se jette d.ans Ia

Saône aux environs de Vonge après un pereours de 51 Iûn.

Cette soLrce fait I 'adniration des touristes par son jaiil issement

puissant en periode de crue.

Mais revenons à la grotte; on y descend par irn petit escaLier au pied

de la falaise qui débouche dans une; grand.e sa]le longue de 40m suï' Bm de large et

dont Ie plafond. est en moyenne à 1n.

Lors ci'une visite de prospection, mon attention fut attirée par

certaines caracterj-stiques de cette cavité :

- la grotte est à proxinité de ia rés.,u'gence et à irn niveau supérieur

- dàs l-'entrée le couloir forme un vaste conduit dans l-eque1 des soruiaees révèIeat

une éçraisseur rre 2m d.targile.

- à 40n de l'entrée Ia gal-erie s'élarE;it et Ie visiteur.se trouve arrèté par une

paroi d.e rociie; à gauche un pebit diverticufe de plus en plus étroit est bien vite

total-ernent obstrué par uite co.iLée stalagrnitique; au milieu et près d.u plafond, un

petit conduit aboutit à un mrr d.targile; à droite, la paroi rocheuse descenci

jusqurau sol rocoùvc:rt df éb,:ul-is,

' (1) - Br Bourgogne douy ou douix est synoayme de résurgence.

(2) Voyage dans les treize Cantons Suisses - ,1.2, p. 78.
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I '4ais au lieu de décrire Les circonstances.fe la découverte, nrest-il

pas préférabl"e d'ouvrir le carnet de note des speféologues ? -

- 14 .'iuillet 19q0 - Prenl-ers pas cians l-a grotte - 1a Cret&nne - escalade

d.u conduit médian au fond de la sa11e - étroiture cie roc,iê impcssible à franchir

qui laisse aperçevoir un cu1 de sac entièrernent garni d'argile - A clroite dans ]a

saller un petit suitement aboutit à deux petites vasques '' 0:r remarque au plafond.

avant Le conduit nrédian ur:.e t'issure d"e Or80ra oe large.

- 29 aotl! - Rechercire dtune autre cavcirrle sur ie chenj-n de Véronnes - Line entrée

est découverte après une heure de prospection dans .i"e taill is et les ronces - Petite

cavité de quelques rtètres de profonoeur entièrement colmatée par de itargile

Retour à 1a Cretanae et dégagernent du condult médian - on a-\ranôe de Jm -toujours

étroit, couche rle calcite - Ce.mône jour on découvre à droite au fond de ]a sal]e

que le plafcnd ne rejoint pas complètement le sol pràs des vasques d'argile et

laisse un espace de quelques centirnètres avant 1e plancher.

- 12 septembr:g Prenj-ers coups de pioche près des vasques; on sraperçoit

que sous les cailLoux éboulés, le sol est constitue par Ce lrargile. 0n fume alors

une cigarette et oon attention est alors mise en eveil par le fait que 1a fumée

de na c:[g:arette est entrainée par urr courânt d'air sortant de ltinstertlce entre

sol et plafonrl. Ce fait, fort intéressant, noue incite à ourrrir une tranchée dans

ltargile pour savoir dto,) provient cet air - nous creusons ourant J heures et avançons

de 2m. Il est intéres,sant d.e noter que,d.ans l'argile que nous avons dégégee,

stintercaLe unc'croûte calcitiqrie (phncher stalagriti,lue t ) a'environ 5 à ? cn

dtépaisseur qutil faut casser à coups de nasse pouï avancer.

- f" septenbre Contj:lration du creusement du boyau - d.éception - 1rélar-

gissement que nous apercevions iie perrnet pas le passage et nous devons continuer

à creuser - J he;ures Ce trrvaii ponible car i} faut evacuer Ltargile jusqutà ltentrée

du boyau.

- 14 septemkrre - Les coups de nasse alternent avec les pelIetées de glaise -

Lrépaisseur du rempllssage argileux dininue et nous nravons à creuser que 20 cm,

mais il y a t,ujours cette crotte de calcite terribleraent dure. i{os larnpes torches

fouillent ltobscwlté mais ie i.16fo,ro forne des reclans nûus cachant }'extrémité d.u
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eonduit. Now entendons nettenent des gouttes qui tombent d:ls l'-eau. Ie fatigue

nous oblige au bout de 4 heures à nous arrêter, il est 2 heures du matin.

15 septen:bre Ïrrespace entre le plafond. et l-e sol augmente peu è peu

nais il faut toujours creuaer - Er J heures nous avançons de 4 n - La pente sraccentue

rendant fe creusement plus malaisé - la fatigue nous arrâte à nouveau, 
i
t ,

- 16 septeirrh!:-e Nous faisons appel aux autres membres du club à Diion et

la camionette apporte ciu renfort (cordes, canots, échelIes, pelles éclairage ...)

Deux heures apràs le boyau est achévé de creusép nous arrivons en rampant daJrs une

vaste salfe. Sous le inenton d.u preùier trrampanttr coule une eau bleue. Un hourrah

sonore salue cette d.écouverte, fruit de nos efforts. Chacun rampe pour arriver au

bord. de freau et nous devons tailler des marches dans ltargile pour éviter de glisser

dans la rivière - Malgré 1a fatigue accruaulée de toutes ces nuits de travatl, une

activité nouvelle stempare de tous I les canots passent de nrains 6nEai.rls Ie long du

boyau oùr les derniers sfimpatientent.

lLralgré 1es difficultes les canots sont gonflés rapidement, encordés

et la reconnaissance srorganise. Ia progression des chenilles processionnaires

nÂmmônnô

Iæs dimensions respectables d.u concluit (largulr : 10m) oir nous navigSlolls

nous prouvent que nous sonimes bien sur Le cours souterrain d.e la Bèze.

Sr-rr la gauche d.u boyau creusé dans lrargile et à sa sorti-e, urr fort

courant d.'eau soura d.tun siphon profond, en face, une île dtargile, vierge de toute

narque hunaine laisse apparaitre à sa surface une jolie frise de petites vaguelettes

dtargile - ctest avec regret que nous y posons nos pied.s'

Sr.rr la d.roite, un large siphon oir s'engouffre lreaur,:.doitr selon toute

vraisennblancer se diriger vers Ia résurgence.

dans une large

de joie chaque

nsuiU.ant€,

Irious remontons en canot et voguons sur lreau drune rivière circul-ant

galerie et ltémotion de notre découverte nous fait pousser des cris

fois que nos éclairages nous d.évoilent quelques particularités nouvelles

Après un trajet d t environ 100m, nous soiltlltes arrêtés par une votte



Il--est inpossible que- ce soit Jà le

tre€ large r-il-doit être possihle-<ie passer.
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f i Il r- Iei- Cnnd rt it---est tOUriourS-

Reveaus"-au poi.:rt. de départ, foirbus, nous .rega€trons nos lits, il

esi; 4 h J0 d"u nat1n.

18 s-çptembrg Elarg1ssement et. atr4rrofond:issement du boyau à la pelle

et au pic. tes bl-ocs-d-largiJ-e sont passés de mains en rnains pour ôtre jetées dans

l . teau.

21 septembro: Ire uraire cie ilèze et l ': irn de ses adjoints acceptent

de nous accompa€ner et visltent la grotte; on passe rnai4tenant r'à quatre pttestr su:r

toute la longueur d.u boyau draccès" iVous continuons de ]e creuser lors de 1a visite.

t h 10 de travail.

22 septenhre - A 15 h ariveat- _-des. 
joi:raalistes qt pbojogralhee du

{Bien. Pr:hlio-ur.accomtrugnés 
{9 l{ûe VT'LARD - Les nalber:rer:x ne se doutent pas d.e

oe qui Ies attend et reviennent couverts de glaise et r.rne chausswe en moins ..,

$âie 1es-appa.reils photographiques. sont sauf's et les photos sont prises.

27 septenibrg - A l-'aide d.run canot anéricaj-:r d.e 6 palces, escottéÊ

lar..La-f1oft.il-le. de _petits canots, nourj nous dirigeons vers la votte nouiJiante.

Par-borheux, .sur. la $roite du cond.uit drr îlot rocneux pernet de preudre pied..

Crest 1à que se préBare le."f'ranchissement du ce passage difficile - Après les

'd.ernriers préparatifs d.estinés à d.onner toutes garanties de sécurité (eig!êux par

traction sur cord.e, appels etc...) fe prenier plongeur srengage sous 1a votte

oti quelques eentfunètres seuf-ement scparent lreau du plafond. - Ia corde file

Ieutement, puis starrôte brr:squenent une tête énerge, i1 nta pas pu passer -

la votte plonge dails I'eau. Cette première recoruaissance nous i.n*ique que cette

partie noyée est pius longue quron ne le supposait prinitivement" Malgré tout, non

découragés, seconde ptongée, second insuccès. Le troisième essai est également

infructueux. Ce n'est qurà la quatrièpe tentati-ve gue-Jâ^-cod,è"fiLe eà-qrie.i"les-deux

seco'dsseB convenues nous annonceni ]a réussite.
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s pu pz€ndre_","ffi:;; inffi :ïi ffiT";îî"îiï.ilT"
aussi lerge et denand.e du renfort,

Le second plonger:r réussit à franchir le passa€e au troisiène essai.

Durant deux heures nous restons sans nouvelles, ce qrri ne nanque pas
de lxovoquer une eertaine ixquiétude ... puis le téléphone grésille à nouveau et noue

'annonce 
Ie retour d.es expJorateurs,

Le passage d.ifficile steffectue sans enconbre et les plongeurs aidés
par le couraat sréchouent à nos pieds. Grelottants'na{g satisf,aits, i1s nous arnoncent
que ilçs' continuen dans un décor eneore plus prestigieux et qu'ils n'ont lnrcogru
gurune partie d.es nouvelies gaferies.

. Ï1 est 5 h ,O d.u natia et nous nous hâtons de sortir de la grotte porrr
trouve:r cbez aotre carlânade VELARDrrne substanci.eJle co].lation qui nous.ntchauffe.

T0 seplenbre- - 1 et.6 octobre 
' 

Tout le nonde veut vojr n ltautre coté ,l

et {rous décidonsr Pow faciliter le passage, d.tessayer drattaquer la.votte qui feeine
notre progressio[ - Ârrivés devant celle-ci on sÊ net au travail, à la masse et à ùa
baÏf,e à nrine. Ia roche litée, minee par I'eau cède en partie à nos efforts.

E'.n ces quelques séances nous anivons à nénager un espece faiblè ruais .

suffisant pour passer couché d.eng un canot.

I gctobre Par ce beau riinanche, aous nous eafonçoffr le.coeur joyerrx

d'ans la grotte; les canots gonflés nous franchissons la votte basse et partons à Ia
découverte..

Notre ad.niration va toujours grnndissante au fur et à nesure que les
pârois d,éfiient d.evant nos yelu( énerveillés.

I,a rivière fait un coude brusque sur la droite qui larsse supposer un
changenent de galerie; nous en profitons pour d.ébarquer sur un pronontoi.re rocheu:r
qui nous conduit drune part à une chend:rée splendidenent tapissée de concrétions
et dont l'escalade périlleuse nous élève à plus de 15n au d.essus d.e Ia rivière
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et drautre part à r:ne petite galerie partiellement noyée qui aboutit à d.er:x puits

quelques B0 n plus Loin. Reprenant les canots, nous ariivans à une grande Êa1le au

fond de Laque11e nous restons en adùiration devant wr vaste siphon dont les eaux vertes

viennent à notre rencontre.

3. coté une galerie débouche dans une nouvelLe sal-èe d.ont nous arpentons

les ébouLis et o'li nous découwon"s un autre siphon - ?rès d.e celui-ci un bras de rivière

à voute basse nous oblige à reprendre les canots et nous débarquons un peu plus loin

poilr continuer à pied. dans une galerie oùr la progression est renclue nal-aisée par les

éboulis irnportants.

Plus de f00 n sont ainsj- parcourus et un slphon très étroit et infranchls-

sable nous anête aLors.

Ï,es grosses d.ifficultés ont été sur&ontées grace à lresprit dtéquipe de

tous les menbres du club, à leur ténacité et à ie'ar volonté d.e vaincre. Conbien drhelues

de Lutte, de d.écouragement et d.respoir, nais que1le réussite devant ce nagnifique réseau -

L,reffort ne sreirrête pas 1à car un travail important reste en perspecti.ve

devant Les divers conduits, cheuinées, sipùrons, aÉfranctuosités rencontrés qui noræ

laissênt lrespoir dther:reuses continuations.

C'est ainsi que les années suivanteo, dès les pérlodes de basses eau:r, 1a

rivière souteraine s t est trouvée à nouveau. sillonnéer par d.es batearix chargés d.e

natériel destiné non seulenent à lta.u,énagenent rnais encor.e à Ia poursuite des recherches

avee scaphandres autonornes ôansles galeries noyées et à ltétud.e systénratique du réseau

découvert.

Certains de ces travaux ont déjà fourni ôes résultats positi-fs : en

particuJ.ier 1a coloration de la rivière soutemaine dans }a grotte d.ont ltapparition

a eu lieu une heure après à la source prineipale et au bout de deu:c heures aux petites

sources se trouvant à I'autre extrémité d.u village.

Une autre coloration dont les résuliats ont été pub3.iés, a pernis de

dénontrer Ia relation existant entre la source de Chaurne et ta résurgence de Bèze

(fZ fn) - voir "Sous l-e Plarch"ril s9 6 Nov. 1956 - Enfin J,{étude des dépôts arglleux

de }a grotte de Bèze par ivl. H. TIlfIAlfI a permis certaines obse:rrati.ons très j-ntéressantes

(voir Connunication au ler Congrès Inter:rational de Spéléologie - T. TI, Lglr, p.69)

Ro1and VELARD
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CHI}r.0PT!RF"S BIBII0GRAPHIE

Conr'le nous Lt.tvo:'rô annonce dans un précédent numéro d.e cc bu]letin,

nous ilvons 1e plerisir d.rr présentcr aujourd.'hrii urre l-isïe bii;1iogr:,pni(iue 11 touvr;.rges

et articles de baser cof,icsL'.,&nt les ouruvee,souris, parl)-rj jusqrlralors en Errrope.

fl nrétait pas cuestion d'énumérer l-a liste cornplète dos parutions (pl,.rsieurs nill iers)

d'epuis la période' thistol ique" (Linné, 1?5s) jusqu'à cr:  jour.  jù:  outre, t rès

souventrcertains travaux ne sont .que d"es com$ii:rticns, sans apports originaux

notablesrde parutioris ar:.téi'i-eures. De p1us, J-a plupart des ouweges datant ci.e plus

drwte trentairte dtannécs apparaissent .'r;aintenant comme notoirement incompiets, ou

inexacts en grande parfl-e. I'Ious avons simplenent vouiu Cc,.:rer aux natura.iistes

anateurs, et spécialenent à nos collègues spéleclogues, quelqucs titres ei noms

drauteurs qui nous paraissent ap'|:orter à ce jour ltesseniieL d.es cor,naissances de

bage et également les derni-ères observati-ons effectuées, en ce qui r:o&erne les

espèces de 1'Ouest de l rBurope.

Le Cenlre l.égional de Baguage de Dijon, qui a rassenblé cette

docurnentatio;r en collaboration avec Le Cercl-e DfEtudes Chiroptéri-stes et 1e Centre

d.rUtudes et d.e Recherches BiospéIéologiques (de Genève), est à la dlsposition

des intéressés pour ler.ir signaler, dans Ja ïitesuïe,ru possibl€, f intérêt relatif de

ces divers ouvrages selon 1'usage qlle lton désire en faj.re (dociimentation générale,

études spécialÈées, études régionales, e'Lc...) ut pour 1ew indiquer éventuelLenent

d.rautres références bibliographiques.

A - 0uvi'il'trlS PARLTS,1ir LIIlRÀfRIlt (*uteuls, titr,', aïlnée de parution, langue).

G.lU.. ALLEN - Bats - 19+0 - ang]ais. (a.,rec u1e abonciante bibliogr.aplde)

BAUMANN - lie frcilebenden sâugetlere der Scir],veiz - Lg4g - ai-remand,
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